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1.1 CARTE DE SITUATION & AIw9{ 5Ω9¢¦59{  

1. La présente ŞǘǳŘŜ ŘΩƛƳǇŀŎǘ ǇƻǊǘŜ ǎǳǊ ƭŜ ǇǊogramme de travaux lié au projet de parc éolien en 
mer du Calvados, c'est-à-dire ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŎƻǳǇƭŞŜ Ŝǘ ŎǊƻƛǎŞŜ du projet de parc éolien en mer 
(exclusivement maritime) et du raccordement électrique entre le poste électrique en mer et le 
poste électrique de Ranville, à la fois maritime et terrestre. [ŀ ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ 
comprend donc un domaine maritime et un domaine terrestre. Celle-ci nécessite aussi 
ŘΩƛƴǘŞƎǊŜǊ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜΣ autant dans sa phase dite « de travaux » que dans 
sa phase dite « ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ » et de « démantèlement ».  

2. De manière généraleΣ ŎŜǘǘŜ ȊƻƴŜ ŘΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ǎŜ ŘŞǘŜǊƳƛƴŜ Ŝƴ ǇǊŜƴŀƴǘ Ŝƴ ŎƻƴǎƛŘŞǊŀǘƛƻƴ :  

- DΩǳƴŜ ǇŀǊǘΣ le type de travaux et le ǘȅǇŜ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ όŜȄΦ : liaison électrique, installation des 
fondations ; description fournie dans les fascicules B1 et B2 ŘŜ ƭΩŞǘǳŘŜ ŘΩƛƳǇŀŎǘ), 

- Les caractéristiques intrinsèques des milieux récepteurs ŘΩŀǳǘǊŜ ǇŀǊǘΦ  

3. Pour ƭΩŞǘǳŘŜ ŘΩƛƳǇŀŎt environnemental du parc éolien en mer du Calvados et de son 
raccordement, trois ŀƛǊŜǎ ŘΩŞǘǳŘŜǎ, adaptées des guides de référence

1
, ont été définies :  

- [ΩŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ζ baie de Seine » élargie (en jaune sur la Carte 1, ci-dessous)Σ ǇƻǳǊ ƭΩŞǘǳŘŜ ŘŜǎ 
compartiments qui ont une aire de répartition importante (mammifères marins, oiseaux) ; 

- [ΩŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ « baie de Seine » (en vert, sur la Carte 1, ci-dessous). La baie de Seine correspond 
Ł ǳƴŜ ŜƴǘƛǘŞ ōƛƻƎŞƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ŎƻƘŞǊŜƴǘŜ ŘΩǳƴ Ǉƻƛƴǘ ŘŜ ǾǳŜ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜΣ ƛƭ ŎƻƴǾƛŜƴǘ ŘƻƴŎ 
ŘΩŀǇǇǊŞƘŜƴŘŜǊ ƭΩŞǘŜƴŘǳŜ ƳŀȄƛƳŀƭŜ ŘŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ Řŀƴǎ ŎŜǘ ŜƴǎŜƳōƭŜΦ /ΩŜǎǘ 
pourquoi, la baie de Seine dans son intégralité a été définie comme lΩ « ŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ŞƭƻƛƎƴŞŜ » au 
sens du guide de référence ; 

- [ΩŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ǊŀǇǇǊƻŎƘŞŜ (en bleu, sur la Carte 1, ci-dessous). CettŜ ŀƛǊŜ ǇŜǊƳŜǘ ŘΩŀǇǇǊŞŎƛŜǊ Ǉƭǳǎ 
précisément la répartition de certaines espèces à enjeux (ex. : espèces halieutiques, oiseaux, etc.) 
Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ŘΩŀǇǇǊŞŎƛŜǊ ƭΩŞǘŜƴŘǳŜ ƘȅǇƻǘƘŞǘƛǉǳŜ ƳŀȄƛƳŀƭŜ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŜŦŦŜǘǎκƛƳǇŀŎǘǎ Ǉƭǳǎ ƻǳ 
moins locaux et diffus (cela concerne par exemple les compartiments halieutique ou benthique, 
et certains compartiments physiques : dynamique hydro-sédimentaire, etc.) ;  

- [ΩŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ƛƳƳŞŘƛŀǘŜ (en rouge, sur la Carte 1, ci-dessous). Cette aire, qui correspond à la 
ȊƻƴŜ ŘΩŜƳǇǊƛǎŜ ŘƛǊŜŎǘŜ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƴŦƛƎǳǊŀǘƛƻƴ ǊŜǘŜƴǳŜ Ŝǘ ǇǊŞǎŜƴǘŞŜ ƛŎƛ, comprend 
ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ŘŜǎ ŞƻƭƛŜƴƴŜǎΣ Řǳ ǇƻǎǘŜ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜ Ŝƴ ƳŜǊΣ Ŝǘ Řǳ ǊŀŎŎƻǊŘŜƳŜƴǘ όǇƻǎǘŜ ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜ ŘŜ 
Ranville, liaisons souterraine et sous-ƳŀǊƛƴŜύΦ /ŜǘǘŜ ŀƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ Ŝǎǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘƛǾƛǎŞŜ Ŝƴ ζ sites 
ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ » (du parc éolien, du raccordement maritime ou du raccordement terrestre) car 
les caractéristiques des milieux qui les composent et/ou la nature des chantiers qui y seront 
menés sont très différents. 

 

 

                                                                 
1 Notamment guide du MEEDDM (2010) 
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A3 
Carte 1 : Aires d'étude retenues pour l'étude des impacts environnementaux du programme 
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1.2 a9¢Ih5h[hDL9 59 [Ω9¢¦59 5ΩLat!/¢  

4. La méthodologie ŘŜ ƭΩŞǘǳŘŜ ŘΩƛƳǇŀŎǘ ǎΩƛƴǎǇƛǊŜ Řes trois guides suivants : 

- Guide dΩŞǘǳŘŜ ŘΩƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ les parcs éoliens en mer, 5ƛǊŜŎǘƛƻƴ DŞƴŞǊŀƭŜ ŘŜ ƭΩ;ƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ Řǳ /ƭƛƳŀǘ 
(DGEC), aƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩŞŎƻƭƻƎƛŜΣ Řǳ 5ŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ 5ǳǊŀōƭŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ όa9559ύΣ 2013 ; 

- GǳƛŘŜ ŘŜ ƭΩŞǘǳŘŜ ŘΩƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜment des parcs éoliens, MEEDEM, 2010 ;  

- Lignes directrices nationales sur la séquence éviter, réduire et compenser (ERC) les impacts sur 
les milieux naturels, Commissariat général au développement durable, MEDDE, 2013. 

5. ¦ƴŜ ŞǘǳŘŜ ŘΩƛƳǇŀŎǘ Ŝǎǘ ǳƴŜ ŞǘǳŘŜ ǘŜŎƘnique qui repose sur cinq étapes majeures : 1) la 
ŘŜǎŎǊƛǇǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ƛƴƛǘƛŀƭ Ŝǘ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǎŜƴǎƛōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ŎƻƳǇŀǊǘƛƳŜƴǘǎ ŘŜ 
ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ; 2) ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ŜŦŦŜǘǎ Řǳ ǇǊƻƧŜǘ Ŝǘ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ 
environnementaux ; 3) ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ŎǳƳǳƭŞǎ Řǳ ǇǊƻƧŜǘ ŀǾŜŎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ Ŏƻƴƴǳǎ ; 4) la 
détermination des mesures ERC et des suivis de mesures ; 5)  la justification du programme et 
des solutions de substitution.  

1.2.1 DESCRIPTION DU PROGRAMME 

6. La description du programme (cf. : Fascicule B1 et B2) expose les caractéristiques techniques du 
projet de parc éolien et du projet de liaison de raccordement électrique. Ce document décline 
ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜΣ ŘŜǇǳƛǎ ƭŜǎ ǇƘŀǎŜǎ ζ travaux » 
ƧǳǎǉǳΩŀǳ ζ démantèlement η ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ maritimes.  

7. [ΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ζ programme » du présent fascicule consiste plus particulièrement à mettre en 
relation les caractéristiques des deux projets ainsi que la nature et ƭŜǎ ŎŀƭŜƴŘǊƛŜǊǎ ŘΩŜȄŞŎǳǘƛƻƴ 
des différentes opérations propres à chacun des volets du programme. Cette démarche permet 
ŘΩŀǾƻƛǊ ǳƴŜ Ǿƛǎƛƻƴ ǇǊŞŎƛǎŜ ŘŜ ƭŀ ǎǳŎŎŜǎǎƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ Ŝǘ ŘŜ la combinaison des effets conjoints 
des deux projets, et donc, du programme. 

1.2.2 9±![¦!¢Lhb 59 [Ω9TAT INITIAL  

8. [ΩŞǘŀǘ ƛnitial met en évidence les caractéristiques intrinsèques du site, sur la base de données 
ōƛōƭƛƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜǎ Ŝǘ ŘΩƛƴǾŜǎǘƛƎŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ǘŜǊǊŀƛƴΣ Ŝƴ ŎƘŜǊŎƘŀƴǘ Ł ŦŀƛǊŜ ŀǇǇŀǊŀƛǘǊŜ ƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ 
enjeux environnementaux propres au territoire (enjeux écologiques, patrimoniaux, culturels, 
sociaux, etc.). 

9. Quatre grandes thématiques sont abordées : le milieu physique (le sol, le sous-ǎƻƭΣ ƭΩŜŀǳΣ ƭΩŀƛǊΣ 
etc.), le milieu naturel (la faune, la flore et habitats), le patrimoine (naturel, culturel et 
paysager), et le milieu humain (les usages, la santé et la sécurité dans les différentes aires 
ŘΩŞǘǳŘŜύΦ /Ŝǎ ǉǳŀǘǊŜ ǇŀǊǘƛŜǎ ǊŀǎǎŜƳōƭŜƴǘ ƭŜǎ ŎƻƳǇŀǊǘƛƳŜƴǘǎ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ǉǳƛ ǎŜǊǾƛǊƻƴǘ 
ensuite à identifier, évaluer et hiérarchiser les effets possibles du programme considéré. 

10. La sȅƴǘƘŝǎŜ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ƛƴƛǘƛŀƭ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ŘŞǘŜǊƳƛƴŜǊ ŘŜǎ sensibilités pour chaque compartiment de 
ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ sans considérer le projet. Les sensibilités sont définies comme « le risque que 
ƭΩƻƴ ŀ ŘŜ ǇŜǊŘǊŜ ǘƻǳǘ ƻǳ ǇŀǊǘƛŜ de la valeur ώŘΩǳƴϐ enjeu ». Un enjeu étant défini comme une 
portion du territoire, dans la présente étude, ces enjeux sont assimilés aux différents 
compartiments dΩǳƴe thématique (ex. : les poissons amphihalins dans le milieu vivant). Quatre 
classes sont définies pour les sensibilités : nulle ou négligeable, faible, moyenne et forte. 
[ΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ǊŞŀƭƛǎŞŜ Řŀƴǎ ƭŜ ǇǊŞǎŜƴǘ ŦŀǎŎƛŎǳƭŜ ǇǊŜƴŘ Ŝƴ ŎƻƴǎƛŘŞǊŀǘƛƻƴ ƭŜǎ ƛnterrelations entre les 
différentes ǘƘŞƳŀǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ƛƴƛǘƛŀƭ.  
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11. Dans le présent document, chaque grande thématique est conclue par une synthèse qui expose 
ƭŜǎ ǎŜƴǎƛōƛƭƛǘŞǎ ǇǊƻǇǊŜǎ Ł ŎƘŀǉǳŜ ŎƻƳǇŀǊǘƛƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ A noter que, dans un souci 
de synthèse du fascicule C dédié au « programme », la sensibilité est ici exprimée pour le 
ŎƻƳǇŀǊǘƛƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ǎƻƴ ŜƴǎŜƳōle, en retenant le niveau de sensibilité le 
plus élevé identifié dans les expertises des fascicules B1 et B2. Par exemple, la sensibilité des 
mammifères marins est qualifiée de forte bien que certaines espèces qui composent ce groupe 
aient, de par leur distribution géographique notamment, une sensibilité faible voire négligeable 
(dauphin commun, rorquals). 

1.2.3 ANALYSE DES EFFETS ET IMPACTS ENVIRONNEMENTAUX  

12. Dans un second temps, les effets, tels que décrits par ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ wмнн-5 du Code de 
ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ǎƻƴǘ ŞǾŀƭǳŞǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ǘƘŞƳŀǘƛǉǳŜǎ ŘŞǾŜƭƻǇǇŞŜǎ Řŀƴǎ ƭΩŞǘŀǘ ƛƴƛǘƛŀƭΦ Il en va de 
ƳşƳŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ǎǳǊ ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŞƴŜǊƎŞǘƛǉǳŜΣ ƭŀ ŎƻƳƳƻŘƛǘŞ Řǳ ǾƻƛǎƛƴŀƎŜΣ ƭΩƘȅƎƛŝƴŜΣ ƭŀ 
santé, la sécurité, la salubrité publique. Ces effets représentent la conséquence objective du 
ǇǊƻƧŜǘ ǎǳǊ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ όŜȄ : le niveau sonore aérien augmente pendant les opérations de 
travaux). Ils sont traités selon les trois différentes phases du projet : la phase de travaux, la 
ǇƘŀǎŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ǇƘŀǎŜ ŘŜ ŘŞƳŀƴǘŝƭŜƳŜƴǘ2. 

13. ConformŞƳŜƴǘ Ł ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ wΦмнн-р Řǳ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ŎŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ǎƻƴǘ ŘŞŎǊƛǘǎ ǎŜƭƻƴ 
plusieurs critères :  

- [Ŝ ŎŀǊŀŎǘŝǊŜ ŘƛǊŜŎǘ ƻǳ ƛƴŘƛǊŜŎǘ  ŘŜ ƭΩŜŦŦŜǘ ǎǳǊ ƭŜ ŎƻƳǇŀǊǘƛƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ ; 

- [ŀ ŘǳǊŞŜ ŘŜ ƭΩŜŦŦŜǘ : 

¶ Temporaire, à court terme (durée allant de quelques heures à quelques jours) ou à moyen 
terme (durée globalement comparable à celle des travaux, en intégralité) ; 

¶ Permanente, c'est-à-ŘƛǊŜ Ł ƭƻƴƎ ǘŜǊƳŜΣ ǇŜƴŘŀƴǘ ǘƻǳǘŜ ƭΩŜȄǇƭƻitation du programme ; 

- [ŀ ƴŀǘǳǊŜ ŘŜ ƭΩŜŦŦŜǘ ǎǳǊ ƭŜ compartiment : effet positif, négatif ou neutre. 

14. /ΩŜǎǘ ŜƴǎǳƛǘŜ ƭŜ ŎǊƻƛǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǎŜƴǎƛōƛƭƛǘŞǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ǉǳƛ ǇŜǊƳŜǘ ŘΩŀƴŀƭȅǎŜǊ Ŝǘ ŘŜ ǉǳŀƭƛŦƛŜǊ ƭŜǎ 
ƛƳǇŀŎǘǎ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀǳȄ Řǳ ǇǊƻƧŜǘΦ [Ŝǎ ŘŜƎǊŞǎ ŘΩƛƳǇŀŎǘ ǎŜ Řéclinent de la manière suivante : 
impact nul ; impact négligeable ; impact faible ; impact moyen ; impact fort. Pour certains 
ŎƻƳǇŀǊǘƛƳŜƴǘǎ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ŘŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ ǇƻǎƛǘƛŦǎ ǇŜǳǾŜƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǊŜǎǎƻǊǘir de 
ƭΩŀƴŀƭȅǎŜΦ  

 
Tableau 1 Υ aŀǘǊƛŎŜ ŘΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ 

  Sensibilité 

  Négligeable Faible Moyenne Forte 

Effets 

Négligeable Négligeable Négligeable Négligeable Négligeable 

Faible Négligeable à faible Faible Faible à moyen Faible à moyen 

Moyen Négligeable à faible Faible Moyen Moyen à fort 

Fort Négligeable à faible Faible à moyen Moyen  Fort  

 

15. Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ƛŎƛ ŘΩǳƴŜ ƳŀǘǊƛŎŜ ŘŜ ǇǊƛƴŎƛǇŜ ōŀǎŞŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ŘŜǳȄ ƳŞǘƘƻŘƻƭƻƎƛŜǎ ŘŞǾŜƭƻǇǇŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ 
études spécifiques aux volets parc éolien (Fascicule B1 ς In Vivo Environnement) et 
raccordement électrique (Fascicule B2 ς TBM). Les matrices dΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ ǳǘƛƭƛǎŞŜǎ ǇƻǳǊ 
ces deux études ne sont pas tout à fait identiques et la matrice ci-dessus, retenue pour le 
ŦŀǎŎƛŎǳƭŜ /Σ ŀ ǇƻǳǊ ƻōƧŜŎǘƛŦ ŘΩŀƎǊŞƎŜǊ au mieux ces deux méthodes dans un souci de synthèse. 

                                                                 
2 Durant la phase de construction et avant la fin des travaux, la mise en service ŘŜǎ ŞƻƭƛŜƴƴŜǎ ǎΩŜŦŦŜŎǘǳŜǊŀ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛǾŜƳŜƴǘ Ŝƴ ǎΩŞǘŀƭŀƴǘ ǎǳǊ 
quelques mois. Les effets liés cette mise en service ǇǊƻƎǊŜǎǎƛǾŜ ǎƻƴǘ ǘǊŀƛǘŞǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ŘŜ ƭŀ ǇƘŀǎŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴΦ 
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5ŀƴǎ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ŎŀǎΣ ƭŜǎ ƴƛǾŜŀǳȄ ŘΩƛƳpact présentés dans le fascicule C sont ceux issus de 
ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜ ŘŜǎ CŀǎŎƛŎǳƭŜǎ .м Ŝǘ .нΦ   

16. /ƻƴŎŜǊƴŀƴǘ ƭŜǎ ŎƻƳǇŀǊǘƛƳŜƴǘǎ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŞǎ ǇŀǊ ǳƴŜ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ 
pouvant présenter des niveaux de sensibilité différents (mammifères marins, avifaune, 
ŎƘƛǊƻǇǘŝǊŜǎΣ ŦŀǳƴŜ Ŝǘ ŦƭƻǊŜ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜǎύΣ ƭŀ ŎƻƴŎƭǳǎƛƻƴ ǇǊƻǇƻǎŞŜ ŎƻƴŎŜǊƴŀƴǘ ƭΩƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ ƭŜ 
ŎƻƳǇŀǊǘƛƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ ƛǎǎǳŜ ŘŜǎ ŀƴŀƭȅǎŜǎ ƳŜƴŞŜǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎΦ 9ƴ 
conséquence, la logique de la matrƛŎŜ ƴΩŀǇǇŀǊŀƛǘ Ǉŀǎ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜƳŜƴǘ όǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ƭŀ ǎŜƴǎƛōƛƭƛǘŞ 
ŘŜ ƭΩŀǾƛŦŀǳƴŜ Řŀƴǎ ǎƻƴ ŜƴǎŜƳōƭŜ Ŝǎǘ ǉǳŀƭƛŦƛŞŜ ŘŜ ŦƻǊǘŜΣ ƭŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ŀǘǘŜƴŘǳǎ ǎƻƴǘ ŘΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŦŀƛōƭŜ 
Ł ŦƻǊǘŜΣ Ƴŀƛǎ ƭŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ ǇǊŞǾƛǎƛōƭŜǎ ǎƻƴǘ ƴŞƎƭƛƎŜŀōƭŜǎ Ł ƳƻȅŜƴǎ ǇƻǳǊ ƭΩŀǾƛŦŀǳƴŜ Řŀƴǎ ƭŀ ƳŜǎǳre 
ƻǴ ŀǳŎǳƴŜ ŜǎǇŝŎŜ Ł ŦƻǊǘŜ ǎŜƴǎƛōƛƭƛǘŞ ƴŜ Ŏƻƴƴŀƛǘ ŘΩŜŦŦŜǘ ŦƻǊǘ ƻǳ ƳƻȅŜƴύΦ  

17. LΩŞǘǳŘŜ ŘŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀǳȄ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ƴŜ ŎƻƴǎƛǎǘŜ Ǉŀǎ seulement en une 
addition des impacts de chacun de ces projets, mais bien dans un second temps après la 
synthèse des impacts de chacun des volets du programme, en une analyse des impacts 
combinés ŀǘǘŜƴŘǳǎ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜΦ [ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ƭŀ ǎŜƴǎƛōƛƭƛǘŞ Ŝǘ ŘŜǎ ŜŦŦŜǘǎ Řƻit 
ƧǳǎǘƛŦƛŜǊ ǎΩƛƭ ŜȄƛǎǘŜ ƻǳ ƴƻƴ une combinaison des impacts de chacun des volets du programme. Le 
cas échéant, la nature de ces effets entre parc et raccordement sera explicitée.  

1.2.4 EFFETS CUMULES  

18. [ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ effets cumulés a pour but ŘΩŞǘǳŘƛŜǊ le cumul des impacts du programme de parc 
éolien en mer (parc éolien et liaison de raccordement en mer et à terre) avec les effets ŘΩŀǳǘǊŜǎ 
projets autorisés ƻǳ ŀȅŀƴǘ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘŜ ƭΩŀǾƛǎ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻǊƛǘŞ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜΣ dans le périmètre 
du programme. La zone géographique concernée et la liste des projets à considérer sont établies 
par les services de lΩ9ǘŀǘΦ {ǳǊ ŎŜǘǘŜ ōŀǎŜΣ ƭŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ǊŜǘŜƴǳǎ ǇƻǳǊ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ǎƻƴǘ ŎŜǳȄ ǉǳƛ 
répondent à plusieurs critères : des compartiments récepteurs identiques, la similitude des 
effets potentiels, la concomitance et la concordance géographique de ces effets.  

19. Pour chaquŜ ŎƻƳǇŀǊǘƛƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ƻƴ ǎΩŀǘǘŀŎƘŜǊŀ Ł qualifier ces effets cumulés et 
à quantifier ƭŜǳǊ ŘŜƎǊŞ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜΦ  

1.2.5 DETERMINATION DES MESURES E.-R.-C. ET LEURS SUIVIS  

20. Les mesures E-R-/ ǎƻƴǘ ŞǘŀōƭƛŜǎ ǇŀǊ ƭŜ ƳŀƞǘǊŜ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ ŀŦƛƴ ŘΩŞǾƛǘŜǊΣ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ ou de 
compenser les impacts

3
 ƛŘŜƴǘƛŦƛŞǎ Ł ƭΩƛǎǎǳŜ ŘŜ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ŜŦŦŜǘǎ Řǳ ǇǊƻƧŜǘ :  

- Les ƳŜǎǳǊŜǎ ŘΩ9vitement modifient le projet lors de sŀ ŎƻƴŎŜǇǘƛƻƴΣ ŀŦƛƴ ŘŜ ǎǳǇǇǊƛƳŜǊΣ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ou de 
limiter un impact négatif notable. [ΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ Ŝǎǘ généralement réalisée avant 
ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜŦŦŜǘǎ Ŝǘ ƴΩŀ ŘƻƴŎ Ǉŀǎ ŘŜ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞǎ Řŀƴs le cadre des 
ŞǘǳŘŜǎ ŘΩƛƳǇŀŎǘǎ ; 

- Les mesures de Réduction ǎƻƴǘ ŘŞŦƛƴƛŜǎ ŀǇǊŝǎ ŎŜƭƭŜǎ ŘΩŞǾƛǘŜƳŜƴǘ Ŝǘ ǾƛǎŜƴǘ Ł ǊŞŘǳƛǊŜ ƭŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ ƴŞƎŀǘƛŦǎ 
et ǉǳƛ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ Ǉǳ şǘǊŜ ǘƻǘŀƭŜƳŜƴǘ ŞǾƛǘŞΦ [Ŝ ƴƻǳǾŜŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘΩƛƳǇŀŎǘ attendu est alors nommé impact 
résiduel ; 

- Les mesures Compensatoires ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŘŜ ƳŀƛƴǘŜƴƛǊ ǾƻƛǊŜ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŎƻƳǇŀǊǘƛƳŜƴǘǎ ŘŜ 
ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ŎƻƴŎŜǊƴŞǎ ǇŀǊ ǳƴ ƛƳǇŀŎǘ ƴŞƎŀǘƛŦ ǊŞsiduel notable. Elles sont proportionnées aux 
impacts du projet.  

21. Les suivis peuvent viser deux objectifs :  

- /ƻƴǘǊƾƭŜǊ ƭΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ ŘŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ 9-R-C mises eƴ ǆǳǾǊŜ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ Řǳ ǇǊƻƧŜǘΦ 

                                                                 
3
 Le terme « impact » (issu des guides méthodologiques précités) est entendu ici au sens du terme « effet η ŘŜ ƭΩŀƭƛƴŞŀ т Řǳ 

R122-р Řǳ ŎƻŘŜ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ  
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- !ƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŜǎ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎΥ ǇƻǳǊ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŎƻƳǇŀǊǘƛƳŜƴǘǎ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛronnement, le projet contribue à 
ŎƻƳǇƭŞǘŜǊ Ŝǘ ŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ Řǳ ǎƛǘŜΦ.  

22. Ce fascicule C se fonde sur la synthèse des mesures proposŞŜǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ŘŜǳȄ ƳŀƞǘǊŜǎ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜǎ 
(EOC et RTE respectivement pour le projet de parc éolien et le projet de raccordement) et 
présente une analyse synthétique ŘŜǎ ōŞƴŞŦƛŎŜǎ ŀǘǘŜƴŘǳǎ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ŎŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ 
différents compartiments de la zone de programme. 

1.3 DIFFICULTES RENCONTREES 

23. Dans le cas présent, les études environnemenǘŀƭŜǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ŘŜ 
parc éolien et de raccordement électrique ont été initiées dès la désignation du consortium 
composé de EDF-EN France, Dong Energy et wpd Offshore, ŎƻƳƳŜ ƭŀǳǊŞŀǘ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŀǇǇŜƭ 
ŘΩƻŦŦǊŜ ŘŜ /ƻǳǊǎŜǳƭƭŜǎ-sur-aŜǊΦ /ƘŀŎǳƴ ŘŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ Ŝǎǘ Ł ƭΩƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜ ŘΩǳƴ maître ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ 
spécifique (EOC et RTE) qui a encadré la réalisation de sa propre évaluation environnementale. 
[ΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŀ ŜƴǎǳƛǘŜ ŞǘŞ ŎƻƴŘǳƛǘŜΣ Řŀƴǎ ǳƴ 
second temps, à partir des conclusions des deux évaluations environnementales initiales. Les 
principales difficultés résident dans : 

- LŜ ǘǊŀǾŀƛƭ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ ŘŜǳȄ ŞǘǳŘŜǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ ǇŀǊ ŘŜǎ ōǳǊŜŀǳȄ ŘΩŞǘǳŘŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ŀǾŜŎΣ ǇƻǳǊ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ 
thématiques, des méthodologies pas strictement identiques Ŝǘ ŘŜǎ ƴƛǾŜŀǳȄ ŘΩŜȄǇŜǊǘƛǎŜ spécifiques; 

- LΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ŎŀŘǊŜ ƳŞǘƘƻŘƻƭƻƎƛǉǳŜ ƛŘŜƴǘƛŦƛŀƴǘ ƭŜǎ ŀǘǘŜƴŘǳǎ ŘΩǳƴŜ ǘŜƭƭŜ ŞǘǳŘŜΦ 

24. ¢ƻǳǘŜ ƭŀ ŎƻƳǇƭŜȄƛǘŞ ŘŜ ƭΩŞǘǳŘŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ǊŞǎƛŘŜ Řŀƴǎ ƭŀ ŦƻǊƳǳƭŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ƎƭƻōŀƭŜ, 
claire et simplŜΣ ǉǳƛ ƻŦŦǊŜ ǳƴŜ Ǿƛǎƛƻƴ ǊŞŀƭƛǎǘŜ ŘŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ 
programme, sans pour autant omettre les spécificités propres à chacune des composantes du 
programme et les enjeux de chacun des milieux récepteurs. 
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Carte 2 : Présentation générale du programme 
 

 

 

 





      

ETAT INITIAL 

MILIEU PHYSIQUE 

CLIMAT 

 

 

 

15 
 

 

2.1 MILIEU PHYSIQUE 

2.1.1 CLIMAT 

25. Le climat de la zone est de type océanique tempéré et se caractérise par des précipitations assez 
abondantes (127 j/an)Σ ǊŞǇŀǊǘƛŜǎ ǘƻǳǘŜ ƭΩŀƴƴŞŜ ŀǾŜŎ ŘŜǎ ǾŀƭŜǳǊs maximales entre octobre et 
janvier. La température moyenne varie entre 17°C en été et 6°C en hiver Ŝǘ ƴΩŀǘǘŜƛƴǘ 0°C que 20 
j/an en moyenne. Le brouillard et la brume réduisent la visibilité

4
 Ł Ƴƻƛƴǎ ŘŜ лΦр ab όҒмƪƳύ 

pendant 41 j/an en moyenne. Les régimes de vents sont présentés dans la section 
Océanographie, page 15. 

2.1.2 v¦![L¢9 59 [Ω!Lw 

26. En Basse Normandie les zones les plus sensibles pour les populations sont situées dans des 
ȊƻƴŜǎ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ŘŜƴǎŜǎ ƻǳ ǎƻǳǎ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ŘŜ ǾƻƛǊƛŜǎ Ł ŦƻǊǘ ǘǊŀŦƛŎΦ 9ƴ ōŀƛŜ ŘŜ {ŜƛƴŜΣ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ 
littorales ne sont pas considérées comme des zones sensibles.  

2.1.3 OCEANOGRAPHIE 

2.1.3.1 VENTS 
27. Deux régimes de vents diamétralement opposés sont observés en baie de Seine :  

- Un secteur dominant de sud-sud-ouest à ouest-nord-ouest, pendant 40% du temps  

- Un secteur secondaire de nord-nord-est à est avec une occurrence supérieure à 20%.  

28. Le régime des vents ŘƻƳƛƴŀƴǘ Ŝǎǘ ƎŞƴŞǊŞ ǇŀǊ ƭŜǎ ŎŜƴǘǊŜǎ ŘŞǇǊŜǎǎƛƻƴƴŀƛǊŜǎ ŘŜ ƭΩAtlantique Nord à 
la Mer du Nord. Au niveau de la Basse Normandie, la vitesse moyenne des vents peut dépasser 
16 m/s pendant 60 à 130 j/an, soit la vitesse de vents violents (respectivement mesuré à La 
Hague et à Deauville). Ces vents de suroît (O-SO) sont associés aux tempêtes Atlantique. Les 
modélisations ont permis de déterminer que 6% du temps, la vitesse dépasse de 14 m/s. De 
même, la vitesse moyenne du vent dépasse 8 m/s à hauteur du moyeu des éoliennes.  

Figure 1 : Rose des vents sur la zone de projet à hauteur du moyeu des éoliennes 

 

2.1.3.2 MAREES 
29. [ΩƻƴŘŜ ŘŜ ƳŀǊŞŜ Ŝƴ aŀƴŎƘŜΣ ǊŞǎǳƭǘŀƴǘ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛƻƴ ŎƻƳōƛƴŞŜ ŘŜǎ ŀǘǘǊŀŎǘƛƻƴǎ ƭǳƴŀƛǊŜ Ŝǘ ǎƻƭŀƛǊŜΣ ǎŜ 

déplace en direction du nord-est. Dans la baie de Seine, les marnages qui ont lieu deux fois par 

                                                                 
4 Distance la plus grande à laquelle ǳƴ ƻōƧŜǘ ƴƻƛǊ ǇŜǳǘ şǘǊŜ Ǿǳ Ŝǘ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞ ŘŜ ƧƻǳǊǎ ǎǳǊ ƭŜ ŦƻƴŘ Řǳ ŎƛŜƭΣ Ł ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ (organisation 
météorologique mondiale, OMM)  
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jour ŀǳƎƳŜƴǘŜƴǘ ŘΩƻǳŜǎǘ Ŝƴ Ŝǎǘ Ŝǘ ǎƻƴǘ ƳŀȄƛƳŀǳȄ Řŀƴǎ ƭŀ ȊƻƴŜ Řǳ IŀǾǊŜ-Antifer. A Courseulles-
sur-Mer, le marnage moyen varie de 3,5 à 6,4 m CM en marée de mortes et vives eaux, 
respectivement. En considérant les phénomènes astronomiques exceptionnels, le niveau de la 
plus basse marée astronomique atteint 0,27 m CM et le niveau de la plus haute marée 
astronomique 7,95 m CM (PHMA).  

2.1.3.3 NIVEAUX DE MER EXTREMES 
30. Le niveau extrême de la mer, combinaison des marées et des surcotes, et calculé sur une 

période de retour de cent ans au niveau du parc éolienΣ Ŝǎǘ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ лΣс m au dessus des 
PHMA. Sur une période de retour de 10 ans, les surcotes et les décotes atteignent +1 m et -
 0,75 m respectivement.  

2.1.3.4 HOULES  
31. 9ƴ ōŀƛŜ ŘŜ {ŜƛƴŜΣ ƭŜǎ ƘƻǳƭŜǎ ǎΩƻǊƛŜƴǘŜƴǘ ƳŀƧƻǊƛǘŀƛǊement selon le secteur ouest/nord-ouest à 

nord-ouest (60% des observations) puis, selon le secteur nord à nord-est. Elles proviennent 
ŘΩǳƴŜ ǇŀǊǘ ŘŜs mers de ǾŜƴǘΣ Ǉƭǳǎ ŦǊŞǉǳŜƴǘŜǎ Ŝǘ Ǉƭǳǎ ǾƛƎƻǳǊŜǳǎŜǎΣ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ ǇŀǊǘ ŘŜ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ 
Atlantique atténuée sur la zone du programme par la forme de la baie et la pointe du Cotentin. 
Les premières, formées de vagues courtes, possèdent une période pic de 2 à 8 s (maximum 10 
s) ; les secondes présentent une période pic comprise entre 8 et 20 s. Plus de 75% des houles 
ont une hauteur significative (Hs) inférieure à 1 m et 95 % inférieures à 2 m.  

32. La modélisation de la propagation des états de mer extrêmes a démontré que, au niveau du site 
ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴΣ ƭŜǎ ƘƻǳƭŜǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ŦƻǊǘŜǎ ǎƻƴǘ ŘΩƛƴŎƛŘŜƴŎŜ h Ł hbh όbҌнфнϲύΣ ƭŜǎ Hs annuelles y 
sont comprises entre 3,5 et 3,8 m. En conditions extrêmes centennales, la Hs peut atteindre 
6,2 m. Ces évènements exceptionnels impacteront les fonds bien plus sensiblement que les 
mers de vent. 

2.1.3.5 COURANTS DE MAREE 
33. Le mouvement des marées en baie de Seine implique quatre phases de courants alternées (2 

flots et 2 jusants) séparées par 4 étales. Ces cycles sont asymétriques avec un flot plus court 
(5h30) et plus rapide (donc plus intense) ǉǳŜ ƭŜ Ƨǳǎŀƴǘ όтƘύΦ ! ŎŜƭŀ ǎΩŀƧƻǳǘŜ ƭΩŀƭǘŜǊƴŀƴŎŜ 
bimensuelle de vives eaux (courants renforcés) et de mortes eaux due aux cycles lunaire et 
ǎƻƭŀƛǊŜΦ 9ƴŦƛƴΣ ƛƭ ŜȄƛǎǘŜ ǳƴ ƎǊŀŘƛŜƴǘ ŘΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ Řǳ ŎƻǳǊŀƴǘ ŘƛƳƛƴǳŀƴǘ ŀǾŜŎ ƭŀ ǇǊƻŦƻƴŘŜǳǊΦ  

34. Au droit du parc éolien, le courant maximal est assez uniforme et reste inférieur à 1 m/s. 
/ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ Řǳ ǊŀŎŎƻǊŘŜƳŜƴǘΣ ƭΩŜȄŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ǊƻŎƘŜǳǎŜ Řǳ ǇƭŀǘŜŀǳ Řǳ /ŀƭǾŀŘƻǎ 
(notamment le plateau des Essarts de Langrune) provoque un écoulement accéléré, qui atteint 
localement 1,3 m/s.  

35. Le courant de surface présente deux directions dominantes : est/sud-est au flot (40 % des 
mesures) et ouest/nord-ouest au jusant (43 %). La vitesse maximale enregistrée est de 1,2 m/s 
(moyenne 0,54 m/s), pendant le flot de vive eau (C 95). Au jusant, le courant maximal plus faible 
reste inférieur à 0,8 m/s.  

36. Le courant de fond présente les mêmes directions dominantes mais sa vitesse reste toujours 
inférieure à 0,8 m/s voire inférieure à 0,5 m/s (78 % des mesures).  

Figure 2 : Courant maximal (m/s) de jusant (gauche) et de flot (droite) en vive eau moyenne (C 95) 
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2.1.4 CARACTERISTIQUES DES EAUX MARINES & COTIERES 

2.1.4.1 TEMPERATURE 
37. [ŀ ƳŀǎǎŜ ŘΩŜŀǳ ŀǳ niveau du parc éolien présente une température moyenne de 6 à 8°C en hiver 

et 15 à 18°C en été. La stratification thermique reste peu marquée avec un écart surface/fond 
ŘŜ ҒлΣрϲ/ Ŝǘ м Ł оϲ/ ǇƻǳǊ ŎƘŀǉǳŜ ǇŞǊƛƻŘŜ ǊŜǎǇŜŎǘƛǾŜΦ 9ƴ ǎΩŀǇǇǊƻŎƘŀƴǘ ŘŜ ƭŀ ŎƾǘŜΣ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ Řǳ 
raccordement, la température moyenne avoisine 8,1°C en hiver et 19,4°C en été.  

2.1.4.2 SALINITE 
38. La salinité ne présente pas de stratification verticale du fait du brassage important existant en 

baie de Seine, en revanche, il existe un gradient côte-large : au large, elle oscille entre 34 et 34,5 
҉ Ŝǘ Ł ƭŀ ŎƾǘŜ ŜƴǘǊŜ онΣф Ŝǘ ооΣп ҉Φ  

2.1.4.3 TURBIDITE  
39. La turbidité, facteur limitant la pénétration de la lumière, est imputable à la matière en 

suspension (MES) qui comprend les particules fines, minérales ou organiques en suspension 
Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳΦ 9ƴ ōŀƛŜ ŘŜ {ŜƛƴŜΣ ƭŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ ŘŞǇŜƴŘŜƴǘ Řǳ ǊŞƎƛƳŜ ƘȅŘǊƻƭƻƎƛǉǳŜ 
de la Seine (crue ou étiage) et des conditions hydrodynamiques (courants, houles et tempêtes).  

40. Sur le site du programme, la concentration de MES et la turbidité ont été mesurées sur cinq 
ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴƴŀƎŜ en 2008. Elles ont fait état de valeurs comprises entre 1,2 et 2,4 NTU

5
 

pour la turbidité et 0,5 à 5 mg/L pour la MES. Ces valeurs sont cohérentes avec les relevés 
historiques réalisés entre 1978 et 2008 au large de Courseulles-sur-Mer qui ont mis en évidence 
des maxima de 5 à 10 NTU lorsque crue et forts coups de vent se combinent. Le remaniement 
ponctuel des fonds et les évènements météorologiques le long de la bande côtière pouvant 
occasionner des valeurs très supérieures, ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ plusieurs centaines de mg/L. 

2.1.4.4 QUALITE DES EAUX MARINES ET COTIERES 
41. En baie de Seine, trois organisƳŜǎ ǎƻƴǘ ŎƘŀǊƎŞǎ ŘŜ ƭŀ ǎǳǊǾŜƛƭƭŀƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ : 
ƭΩ!ƎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ǉǳƛ ǊŞŀƭƛǎŜ ƭŀ ǎǳǊǾŜƛƭƭŀƴŎŜ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜ ŘŜ ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳȄ ǇƻǳǊ ƭŀ 5ƛǊŜŎǘƛǾŜ /ŀŘǊŜ 
ǎǳǊ ƭΩ9ŀǳ ό5/9ύ Ŝǘ ƭŀ 5ƛǊŜŎǘƛǾŜ /ŀŘǊŜ {ǘǊŀǘŞƎƛŜ ǇƻǳǊ ƭŜ aƛƭƛŜǳ aŀǊƛƴ ό5/{aaύ Τ ƭΩ!ƎŜƴŎŜ 
Régionale de Santé (ARS) qui assure le contrôle des eaux de baignades et des zones de pêche 
récréative ; et ƭΩLŦǊŜƳŜǊΣ qui a mis en place les différents réseaux de surveillance évoqués ci-
dessous, assure la surveillance des zones de production et de pêche professionnelle et a été 
ƳŀƴŘŀǘŞ ǇŀǊ ƭΩ!ƎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭŀ 5/9 Ŝǘ ƭŀ 5/{aaΦ ¢Ǌƻƛǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ ǊŞǎŜŀǳȄ 
ŀǎǎǳǊŜƴǘ ƭŀ ǎǳǊǾŜƛƭƭŀƴŎŜ ǇƻǳǊ ƭŜ ŎƻƳǇǘŜ ŘŜ ƭΩLŦǊŜƳŜǊ :  

- le réseau d'observation de la contamination chimique (ROCCH) ;  

- le réseau de surveillance du phytoplancton et des phycotoxines (REPHY) ;  

- le réseau microbiologique (REMI).  

42. En 2012 comme les années précédentes, le suivi du ROCCH a démontré que seuls les points 
ǎƛǘǳŞǎ Řŀƴǎ ƻǳ ǎƻǳǎ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜǎǘǳŀƛǊŜ ŘŜ ƭŀ {ŜƛƴŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ŘŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴs élevées 
en métaux par rapport aux médianes nationales (calculées pour 2008-2011). Néanmoins, depuis 
2000 elles restent inférieures aux seuils sanitaires européens et il en est de même pour les deux 
points testés : « Port en Bessin » et « Ouistreham », situés à proximité du site du programme.  

43. 9ƴ ōŀƛŜ ŘŜ {ŜƛƴŜΣ ƭŜ ǎǳƛǾƛ ǊŞŀƭƛǎŞ ǇŀǊ ƭŜ w9tI¸ ŀ Ƴƛǎ Ŝƴ ŞǾƛŘŜƴŎŜ ƭΩŀǇǇŀǊƛǘƛƻƴ ǊŞƎǳƭƛŝǊŜ ŘŜǎ 
blooms de Pseudo-nitzschia et de Dinophysis observés chaque année. Ces blooms conduisent 
régulièrement à des dépassements de seuil réglementaire des toxines dans les coquillages. En 
revanche, le genre Alexandrium ƴΩŀ ŞǘŞ ŘŞǘŜŎǘŞ ǉǳΩŜƴ ŦŀƛōƭŜǎ ǉǳŀƴǘƛǘŞǎ Ŝǘ Ŝƴ ŘŜœŁ Řǳ ǎŜǳƛƭ 
réglementaire. 

44. Les tendances de la contamination microbiologique (suivi du REMI) sur les dix dernières années 
de suivi sont globalement à la dégradation, pour les autres, aucune évolution ne semble 

                                                                 
5 Unités néphélométriques de la turbidité (Nephelometric Turbidity Unit)  
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marquée. Sur les trois dernières années, la qualité des eaux est qualifiée de moyenne à 
mauvaise.  

45. Concernant la conchyliculture, le site du programme se situe à cheval sur deux zones de 
surveillance ŘŜ ƭΩLŦǊŜƳŜǊ Řŀƴǎ ƭŜǎǉǳŜƭƭŜǎ ǎŜǳƭŜ ƭŀ ǇşŎƘŜ ƻǳ ƭΩŞƭŜǾŀƎŜ ŘŜ ōƛǾŀƭǾŜǎ ƴƻƴ Ŧƻǳƛǎseurs 
est autorisée (moules, huîtres, etc.). Pour ces zones et pour ce groupe de coquillage, la qualité 
est classée « A », ce qui ne nécessite aucune mesure de gestion avant la commercialisation.  

46. Dans les trois départements bordant la baie de Seine, la qualité des eaux de baignade surveillée 
ǇŀǊ ƭΩ!w{ όǉǳƛ Ŝǎǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴǎ ƳƛŎǊƻōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘΩEscherichia coli) 
est classée « moyenne » à « bonne », sauf quelques épisodes de pollution momentanés dans la 
Manche, en 2012. Par conséquent, malgré la dégradation mise en évidence par le REMI depuis 
ǳƴŜ ŘƛȊŀƛƴŜ ŘΩŀƴƴŞŜǎΣ ŜƭƭŜǎ ǎΩŀǾŝǊŜƴǘ ƎƭƻōŀƭŜƳŜƴǘ ŎƻƴŦƻǊƳŜǎ ŀǳȄ ƴƻǊƳŜǎ ǎŀƴƛǘŀƛǊŜǎ 
européennes. Lŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎǳǊ ƭŜǎ ǇƭŀƎŜǎ ŜƴǘǊŜ DǊŀȅŜ-sur-Mer et Ouistreham et 
notamment Bernières-sur-Mer, a été qualifiée de moyenne à bonne en 2012.  

47. 5ŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭŀ 5/9Σ ƭΩLŦǊŜƳŜǊ et des ōǳǊŜŀǳȄ ŘΩŞǘǳŘŜǎ évaluent pour ƭŜ ŎƻƳǇǘŜ ŘŜ ƭΩ!ƎŜƴŎŜ 
de lΩŜŀǳ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŎƘƛƳƛǉǳŜ Ŝǘ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜǎ ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳȄΦ /Ŝǎ ǇŀǊŀƳŝǘǊŜǎ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŘŜ 
déterminer leur qualité globale et de répondre ou non aux objectifs fixés par la DCSMM. Les 
ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳȄ ŎƻƴŎŜǊƴŞŜǎ ǇŀǊ ƭŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ǎƻƴǘ ǇǊŞǎŜƴǘŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ǘŀōƭŜŀǳ ǎǳƛvant :  

Tableau 2 : Etat des masses d'eau côtières aux abords du programme 

aŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ Etat chimique Etat écologique Etat global Objectifs DCSMM 

FRHC12 « Côte de Nacre ouest »  Très bon état  Moyen  Bon Atteint 

FRHC13 « Côte de Nacre est »  Très bon état  Médiocre  Médiocre 2015 

2.1.5 CONTEXTE GEOLOGIQUE  

2.1.5.1 BAIE DE SEINE  
48. La baie de Seine constitue un ensemble géologique et sédimentaire au sein duquel se succèdent 

différents environnements côtiers : embouchures estuariennes et prismes littoraux ouverts. À 
ces systèmes issus de la transgression

6
 ƘƻƭƻŎŝƴŜΣ ǎΩŀƧƻǳǘŜ ǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ŘŜ ǇŀƭŞƻǾŀƭƭŞŜǎ 

pléistocènes qui sont en relation avec les principales embouchures sillonnant la baie, dont celle 
de la Seine. 

49. Dans sa globalité, le substratum se décompose en trois ensembles correspondant au 
prolongement en mer des formations du Bassin Parisien, affleurant sur l'ensemble du littoral du 
Calvados : essentiellement des formations du Bathonien supérieur, composées de calcaires et 
ŘΩŀǊƎƛƭŜǎ ŎŀƭŎŀƛǊŜǎ ŀŦŦŜŎtés par des failles verticales, de décrochements horizontaux et de 
diaclases ; des formations du Callovien au nord ; et des formations du Bathonien moyen, au sud. 
Ces deux dernières sont composées de marnes à bancs de calcaires marneux interstratifiés.  

2.1.5.2 ZONE DU PARC EOLIEN 
50. En mer, les sondages géotechniques réalisés en 2011 au niveau du parc éolien ont révélé la 

présence en alternance de calcaires dures et de marnes non altérées et faiblement fracturées, 
sous des couches de sables à graviers de 0 et 1,5 m dΩŞǇŀƛǎǎŜǳǊΦ [Ŝ ǎƛǘŜ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ 
ƭƻŎŀƭƛǎŞ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ǳƴŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴΦ  

2.1.5.3 ZONE DU RACCORDEMENT 
51. [Ŝ ǘŀōƭŜŀǳ ǎǳƛǾŀƴǘ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ƭŜǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘΩǳƴ ƭŜǾŞ ƎŞƻǇƘȅǎƛǉǳŜ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ du raccordement 

réalisé en 2013, afin de caractériser la nature du substratum rocheux, « bed rock », et 
ƭΩŞǇŀƛǎǎŜǳǊ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀƛǊŜ :  

                                                                 
6 Augmentations et diminutions du niveau de la mer dues aux successions des périodes glaciaires et interglaciaires 
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Tableau 3 : Epaisseur du sédiment le long du tracé du raccordement maritime 
Distance à la 
côte (km) 

Nature du substratum rocheux Epaisseur sédimentaire  

De 0 à 4,7 Affleurement du plateau rocheux du Calvados  Epaisseur sédimentaire très faible : <0,5 m  

De 4,7 à 5,5 Recoupement perpendiculairement de la 
première paléovallée orientée SO-NE  

/ƻƳōƭŜƳŜƴǘ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀƛǊŜ ƧǳǎǉǳΩŁ рΣр Ƴ ŘΩŞǇŀƛǎǎŜǳǊ 

De 5,5 à 8,6 Nouvel affleurement du plateau rocheux du 
Calvados  

Epaisseur sédimentaire faible : < 1 m 

A partir de 8,5 Recoupement de la seconde paléovallée 
orientée SO-b9 Ŝǘ  ǊŜƭŀǘƛǾŜƳŜƴǘ ŞǘǊƻƛǘŜ όҒоллƳύ 

9ǇŀƛǎǎŜǳǊ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀƛǊŜ ƧǳǎǉǳΩŁ п m 

De 8,8 à 13  Epaisseur sédimentaire est très faible : < 0,5 m 

De 13 à 15  Epaisseur sédimentaire augmente progressivement 
ƧǳǎǉǳΩŁ р Ł у m 

2.1.5.4 PALEOVALLEE DE LA SEINE  
52. La paléovallée de ƭŀ {ŜƛƴŜΣ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǎǳōƳŜǊƎŞŜΣ Ŝǎǘ ǳƴ ŎƻǳƭƻƛǊ ǊŜŎǘƛƭƛƎƴŜ ŘŜ Ғмр km de large 
ǉǳƛ ŎƻƴǘǊŀǎǘŜ ŀǾŜŎ ƭΩŀŎǘǳŜƭƭŜ {ŜƛƴŜ ŎƻƴǘƛƴŜƴǘŀƭŜ : les méandres ont disparu, le talweg

7
 est 

beaucoup moins encaissé (15 à 20 m). Sur le site du parc éolien, les levés au pénétrateur de 
sédiment démontrent la présence de cette paléovallée sur un axe nord-ouest/sud-est au nord et 
au sud-est ainsi que les nappes alluviales, organisées en réseau et prolongeant dans le domaine 
sous-ƳŀǊƛƴ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǘǊƛōǳǘŀƛǊŜǎ ŘŜ ƭŀ ƳŀƴŎƘŜ ƻǊƛŜƴǘŀle.  

2.1.5.5 GEOLOGIE TERRESTRE  
53. [ŀ ƎŞƻƭƻƎƛŜ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜ ǎŜ ŎƻƳǇƻǎŜ ŘΩǳƴŜ ǊƻŎƘŜ ƳŝǊŜ ŎŀƭŎŀƛǊŜ ǊŜŎƻǳǾŜǊǘŜ 
ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ƳŀǘŞǊƛŀǳȄ ƭǆǎǎƛǉǳŜ

8
. La nature des roches et donc leur dureté est 

susceptible de créer des contraintes pour le caractère souterrain de la liaison électrique. Le 
secteur de Courseulles-sur-Mer/Bernières-sur-Mer est caractérisé par des dépôts marins sous 
ǊŜŎƻǳǾǊŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭǆǎǎ ǉǳŀǘŜǊƴŀƛǊŜΦ [Ŝ ǊŜǎǘŜ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ Ŝǎǘ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŞŜ ǇŀǊ ŘŜǳȄ ǳƴƛǘŞǎ 
principales : une unité composée essentiellemenǘ ŘŜ ŘŞǇƾǘ ŘŜ ƭǆǎǎΣ ƭΩŀǳǘǊŜ composée en 
majorité de calcaire sous forme de langue de direction nord-ouest/sud-est entre Mathieu et 
Bénouville (« Calcaires de Ranville »), et de direction sud-ouest/nord-est au sud de la Douvres-
la-Délivrande, sous forme de tâche (« Caillasse de la Basse-Ecarde ») au sud de Courseulles-sur-
Mer. 

 
 

 

                                                                 
7 Talweg (ou thalweg) signifie « chemin de la vallée » en allemand. Il est équivalent de l'expression « ligne de collecte des eaux ». Les 
talwegs sont en majorité modelés par l'érosion fluviatile et fréquemment occupés par le réseau hydrographique.  
8 Lǎǎǳǎ ŘŜ ƭǆǎǎΣ ƭƛƳƻƴǎ ŦŜǊǘiles apportés par les vents 
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2.1.6 GEOMORPHOLOGIE ET MORPHO-BATHYMETRIE 

2.1.6.1 BAIE DE SEINE 
54. [Ŝ ōŀǎǎƛƴ ŘŜ ƭŀ aŀƴŎƘŜ ƻǊƛŜƴǘŀƭŜ ǎΩŀǇǇŀǊŜƴǘŜ Ł ǳƴŜ ƎƻǳǘǘƛŝǊŜ ǇŜǳ ǇǊƻŦƻƴŘŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞŜ ŘΩǳƴŜ 
ǾŀǎǘŜ ǇƭŀƛƴŜ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ǎƻǳǎ-marine raccordée au rivage par un étroit talus pré-ƭƛǘǘƻǊŀƭΦ 5ΩƻǳŜǎǘ 
en est, on observe un adoucissement de la pente des fonds le long du littoral : les profondeurs 
de -10 m se retrouve à 1 km devant Arromanches, à 6 km devant Cabourg et à près de 20 km 
devant Deauville. Ceci traduit un comblement des estuaires anciens et actuels de la Seine.  

2.1.6.2 PARC EOLIEN  
55. La zone du parc éolien présente une morphologie régulière, en pente douce et suivant un axe 

sud-est/nord-ouest, néanmoins deux zones se distinguent : 

- La partie ouest, avec peu de relief, descend doucement du sud-est vers le nord-ouest avec une 
pente moyenne de 0,1 %. La profondeur minimale de -22 Ƴ /a Ŝǎǘ ŜƴǊŜƎƛǎǘǊŞŜ Řŀƴǎ ƭΩŀƴƎƭŜ ǎǳŘ-
ouest, mais près de 75 % de cette partie atteint -23 à -27 m CM. 

- La partie est présente une bathymétrie plus accidentée, marquée par plusieurs chenaux sous-
marins qui correspondent aux anciens lits de rivières affluents de la paléovallée de la Seine. Les 
plus grandes profondeurs sont enregistrées dans ces chenaux : ƧǳǎǉǳΩŁ -34 m CM.  

2.1.6.3 RACCORDEMENT SOUS MARIN  
56. Le long du corridor de Bernières-sur-Mer, deux sections bathymétriques distinctes sont 

identifiées : 

- le secteur littoral qui occupe des profondeurs inférieures à -13 m CM. La morphologie des fonds, 
peu accidentée et caractérisée par un microrelief, est structurée par le plateau rocheux du 
Calvados qui se prolonge en mer devant Bernières-sur-Mer jusque 5 à 6 km. La limite inférieure 
du platier est plus abrupte avec des pentes supérieures à 5-6°. 

- le secteur du large (au-delà de -13 m CM) est caractérisé par une morphologie plus douce avec 
ǳƴŜ ǇŜƴǘŜ ǊŞƎǳƭƛŝǊŜ ƧǳǎǉǳΩŁ -25 m CM. A partir de -18 m CM, la morphologie est marquée par des 
ƻƴŘǳƭŀǘƛƻƴǎ ƛǊǊŞƎǳƭƛŝǊŜǎ ŘŜ ŦŀƛōƭŜ ŀƳǇƭƛǘǳŘŜ Ŝǘ ŘŜ ƎǊŀƴŘŜ ƭƻƴƎǳŜǳǊ ŘΩƻƴŘŜΦ /Ŝ ǊŜƭƛŜŦ ǊŞǎǳƭǘŜ ŘŜ 
ƭΩŞǊƻǎƛƻn inégale du substratum sub-ŀŦŦƭŜǳǊŀƴǘ ǉǳƛ ǎŜ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŜ ǇŀǊ ƭΩŀƭǘŜǊƴŀƴŎŜ ŜƴǘǊŜ ŘŜǎ 
niveaux durs (les « cuestas ») et des horizons plus tendres, plus facilement érodables.  

2.1.6.4 GEOMORPHOLOGIE LITTORALE 
57. Le littoral de la baie de Seine constitue une unité géogrŀǇƘƛǉǳŜ ǉǳƛ ǎΩŞǘŜƴŘ ŘŜ ƭŀ ǇƻƛƴǘŜ ŘŜ 
.ŀǊŦƭŜǳǊ Ł ƭΩƻǳŜǎǘ ŀǳ ŎŀǇ ŘΩ!ƴǘƛŦŜǊ Ł ƭΩŜǎǘΦ Lƭ ǎŜ ŎƻƳǇƻǎŜ ŘΩǳƴŜ ŀƭǘŜǊƴŀƴŎŜ ŘŜ ƳŀǎǎƛŦ ŘǳƴŀƛǊŜ Ǉƭǳǎ 
ou moins élevés (ex. : massif dunaire de Courseulles-sur-Mer à Asnelles), de baies ou dΩŜǎǘǳŀƛǊŜǎ 
(ex. : baie des Veys), ŘŜ ŦŀƭŀƛǎŜǎ ŎŀƭŎŀƛǊŜǎ ǎǳƧŜǘǘŜǎ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ όŜȄΦ : falaises du Bessin), de cordon 
sableux et de zones artificialisées (ex. : digue en béton de Quinéville à Saint-Germain). Il peut 
être découpé en trois unités : 

- [ŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜΣ Ł ƭΩƻǳŜǎǘΣ ǎΩŞǘŜƴŘ ŘŜ ƭŀ ǇƻƛƴǘŜ Ře Barfleur à la baie des Veys. Il se compose de 
secteurs rocheux granitiques les deux suivants de dunes issus de sédiments quaternaires  

- [ŀ ǎŜŎƻƴŘŜΣ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ ŘŜǎ ±Ŝȅǎ Ł ƭΩŜǎǘǳŀƛǊŜ ŘŜ ƭŀ {ŜƛƴŜΣ Ŝǎǘ ǳƴŜ ǎǳƛǘŜ ŘΩƻƴŘǳƭŀǘƛƻƴǎ ŎƻƴŎŀǾŜǎ Ŝǘ 
convexes et comprend successivement des zones de falaises hautes et des cordons sableux 

- [ŀ ǘǊƻƛǎƛŝƳŜ Ł ƭΩŜǎǘΣ ǎΩŞǘŜƴŘ ŘŜ ƭΩŜǎǘǳŀƛǊŜ ŘŜ ƭŀ {ŜƛƴŜ ŀǳ ŎŀǇ ŘΩ!ƴǘƛŦŜǊΦ [ΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŦƻǊƳŜ ǳƴŜ ŎƾǘŜ 
à falaise taillée dans les roches du Secondaire. 

2.1.6.5 TOPOGRAPHIE TERRESTRE 
58. {ΩƛƴǎŎǊƛǾŀƴǘ ǇƻǳǊ partie dans la continuité de la plaine agricole de Caen, le domaine terrestre de 

la zone du programme se caractérise : 

- de Bernières-sur-Mer à Blainville-sur-Orne : topographie plane 
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- de Blainville-sur-Orne à Ranville : ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ±ŀƭƭŞŜ ŘŜ ƭΩhǊƴŜ ǎƛǘǳŞŜ à 10 Ƴ ŘΩŀƭǘƛǘǳŘŜ suivi du 
plateau de Blainville-sur-Orne et de Ranville situé à 25 m.  
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Carte 3 : Bathymétrie 
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2.1.7 COUVERTURE SEDIMENTAIRE  

2.1.7.1 NATURE DES FONDS MARINS  

2.1.7.1.1 PARC EOLIEN  
59. La typologie des fonds observée sur la zone du parc éolien est caractéristiques des fonds de la 

baie de Seine ; les faciès sédimentaires y sont ponctués par de affleurements rocheux 
apparaissant au travers des dépôts sablo-ƎǊŀǾŜƭŜǳȄ Ŝǘ ǘŞƳƻƛƎƴŀƴǘ ŘΩǳƴŜ ŞǇŀƛǎǎŜǳǊ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ 
meubles peu importante. Le site présente trois zones structurales distinctes : ouest, est et 
centre qui s'étirent dans une direction nord-ouest/sud-est :  

- La zone ouest est homogène et composée d'une couche sablo-graveleuse à graveleuse ; 

- La zone est présente une structure tabulaire à bancs d'épaisseur métrique, avec une zone plus 
"accidentée" correspondant aux paléochenaux et marquée par des fractures ou failles ; 

- La zone centrale se caractérise par un changement de structure du substratum marqué par la 
plongée vers le nord-est d'un banc calcaire. L'épaisseur des sédiments meubles reste < 1m. 

60. Les échantillons prélevés sur le site démontrent une structure granulométrique hétérogène. De 
manière générale, les faciès sédimentaires dominants peuvent être définis comme des « sables 
grossiers »Σ ŎŜǇŜƴŘŀƴǘ ƭŜǎ ŀƴŀƭȅǎŜǎ Ŧƻƴǘ ŀǇǇŀǊŀƛǘǊŜ ǉǳŜ ƭŜǎ ŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴǎ ǎƻƴǘ ƛǎǎǳǎ ŘΩǳƴ ƳŞƭŀƴƎŜ 
de plusieurs stocks sédimentaires Υ ƭŜǎ ŦƻƴŘǎ ǎƻƴǘ ŎƻƳǇƻǎŞǎ ŘΩǳƴ ƳŞƭŀƴƎŜ ŘŜ ǎŀōƭŜ ŦƛƴΣ ŘŜ 
granules voire de cailloux. Les proportions de chaque fraction varient de 30 à 50 %.  

61. 9ƴ ǎΩƛƴǘŞǊŜǎǎŀƴǘ ǳƴƛǉǳŜƳŜƴǘ Ł ƭŀ ŦǊŀŎǘƛƻƴ ǎŀōƭŜǳǎŜΣ ŘŜǳȄ ŦŀŎƛŝǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀƛǊŜǎ ǇŜǳǾŜƴǘ şǘǊŜ 
distingués en fonction de leur teneur en calcaire :  

- Sur près de 95 % de la zone, la couverture de sable est bio-litho-graveleuse, ce qui signifie que 50 
à 70 ҈ Řǳ ŎŀƭŎŀƛǊŜ Ŝǎǘ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ;  

- Sur les 5% restant (bordure NE), le sable est litho-bio-graveleux, la fraction calcaire est donc de 
30 à 50 %.  

62. 5ŀƴǎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜΣ ƭŜǎ ǇŀǊǘƛŎǳƭŜǎ ŦƛƴŜǎ ǎƻƴǘ peu représentées (teneur en fines inférieure 
à 1%, hormis sur une station de prélèvement où elle est de 4%).  

2.1.7.1.2 RACCORDEMENT  
63. De la même manière que la morpho-bathymétrie, le raccordement présente deux sections 

distinctes par leurs couvertures sédimentaires respectives :  

- Le secteur littoral (de 0 à 4,4 km), correspondant au plateau émergé du Calvados, se caractérise 
par la présence de roches affleurantes ƭƻŎŀƭŜƳŜƴǘ ǊŜŎƻǳǾŜǊǘ ŘΩǳƴŜ fine couverture sédimentaire. 
Ponctuellement, il est entrecoupé par les paléovallées comblées de sables grossiers à moyens. 
Les premiers 400 m sont recouverts par des sables de bas de plage ; 

- Le secteur du large (de 4,4 à 15 km) est caractérisé par une couverture sédimentaire homogène, 
constituée par un mélange de cailloutis, de graviers et de sables grossiers. 

64. 5ΩǳƴŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ƎŞƴŞrale, les épaisseurs de sédiments meubles sont faibles et inférieures à 0,5 m. 
Il existe cependant deux paléo-vallées perpendiculaires au tracé dont le comblement 
ǎŞŘƛƳŜƴǘŀƛǊŜ ŀǘǘŜƛƴǘ ƧǳǎǉǳΩŁ п m. Concernant la granulométrie, il faut distinguer la partie 
intertidale où les sédiments sont des graviers et des graviers sableux de la zone subtidale dont 
les sédiments sont plus grossiers : graviers et graviers sablo-vaseux. La fraction de particules 
fines dans chaque zone est respectivement de moins de 6 % et de moins de 15 %.  
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Carte 4 : Contexte sédimentologique et nature des fonds 

 

 


























































































































































































































































































































































































